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En France, la production porcine serait en baisse p our 2014 
 

En novembre 2013, le cheptel porcin poursuit sa dim inution (-2,5%) par rap-
port à novembre 2012. Il est constitué de 13,4 mill ions de têtes, dont 1 million 
de truies. Cette réduction concerne quasiment toute s les catégories 
d’animaux. En 2013, la production française est en repli par rapport à 2012. La  
baisse de l’effectif de porcs en 2013 devrait entra îner un repli de la production 
pour l’année 2014. 
En 2013, les abattages de porcins de l’Union europé enne sont quasi stables 
par rapport à 2012. 
Le cheptel porcin européen s’est réduit de 0,4% en 2013 et la production de 
l’Union devrait baisser en conséquence en 2014. 
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Les effectifs porcins en France 

 

Les faits marquants : le cheptel porcin se réduit de 2,5 % en 2013 

 

 
Les indicateurs 
 
     
     

 
 
 

 
 

 

 
  

En novembre 2013, le cheptel porcin français est 
en diminution de 2,5 %, par rapport à novembre 
2012. Avec une perte de 350 000 têtes, le troupeau 
compte désormais 13,4 millions de porcs.  
Les truies sont particulièrement concernées par 
cette diminution. Ainsi, le nombre de femelles re-
productrices diminue de 3,1 %, accentuant la 
baisse déjà observée l’année dernière. Les truies 
mères saillies sont notamment en diminution de 
4,5% par rapport à novembre 2012. 
Les porcelets français sont eux aussi moins nom-
breux (-1,8 %). La baisse concerne à l’identique les 

porcelets sevrés et ceux non sevrés. 
La réduction du cheptel concerne également les porcs 
à l’engraissement. Les 103 000 animaux de moins re-
présentent une diminution de 1,8 %. Les porcs les plus 
jeunes (50 à 80 kg) et les porcs les plus lourds (110 kg 
et plus) sont restés stables. Les porcs destinés à 
l’abattage (80 à 110 kg) sont en forte diminution 
(- 4,6%) par rapport à novembre 2012. 
 
 Enfin, les jeunes porcs de 20 à 50 kg en début 
d’engraissement sont également moins nombreux 
qu’en 2012 (- 5,8 %). 
 
 

Cheptel de truies en baisse de 28% depuis 2000
Milliers de têtes 1988 2000 2013

Total porcins 11 708 15 002 13 428
dont porcs à l'engrais 4 504 5 699 5 467

dont truies 1 074 1 443 1 043

Source : Agreste, RA 1988 et 2000, enquête  cheptel porcin de novembre 2013

En 2013, les Côtes-d'Armor, le Finistère et le 
Morbihan regroupent près de la moitié des porcins 

français
22 Côtes-d'armor

29 Finistère

56 M orbihan

Autres

Source : enquête cheptel porcin de novembre 
2013

Baisse continue du cheptel porcin (cheptel porcin a u 1er novembre - en milliers de têtes)

Effectifs aux enquêtes cheptel Catégories de porcins 2011 2012 2013
évol. 

2013/2012
Porcs à l'engrais 5 671 5 570 5 467 -1,8%
50 à 80 kg 2 748 2 630 2 637 0,3%
80 à 110 kg 2 376 2 383 2 273 -4,6%
110 kg ou plus 529 540 538 -0,3%
Animaux de réforme 18 17 19 11,3%
Jeunes porcs 2 101 2 111 1 989 -5,8%
Porcelets 5 078 5 006 4 915 -1,8%
Sevrés (en post-sevrage) 3 410 3 398 3 336 -1,8%
Non sevrés 1 668 1 609 1 579 -1,8%
Truies (y compris cochettes) 1 103 1 076 1 043 -3,1%
Truies-mères saillies 657 647 618 -4,5%
Cochettes saillies 133 129 128 -1,2%
Truies-mères non saillies 199 192 191 -0,9%
Cochettes non saillies (50 kg ou +) 115 108 107 -0,7%
Verrats 14 14 13 -9,9%
Total porcins 13 967 13 778 13 428 -2,5%
Source : Agreste, enquête sur le cheptel porcin de novembre 2011, 2012 et 2013
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La production porcine en France 
 

Les faits marquants : la production porcine française se replierait de 3, 1% en 2014 

 
Les indicateurs 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Mises en perspectives 
 
 
 
 

 
 
 
 
   
 
 
 
 

En 2013, la production porcine française a atteint 
24,2 millions de têtes, en baisse de 1,1% par rap-
port à celle de 2012, en lien avec le recul du chep-
tel porcin et des abattages. 
 
Avec une stagnation des exportations et une aug-
mentation des importations, la consommation fran-
çaise de viande porcine se réduit plus légèrement 
(- 0,5%). 
Le solde commercial continue donc de s’éroder. Il 
reste largement positif en volume, mais il est néga-
tif en valeur. Les achats français portent en effet 
sur des pièces à plus forte valeur ajoutée que les 
ventes. 
 
Au cours de l’année 2013, les exportations de por-

cins vivants ont progressé de 1,1% par rapport à 2012, 
alors  que les achats français de porcins vivants ont re-
culé de 35% dans le même temps. 
 
En 2013, soutenu par la baisse de l’offre, le cours 
moyen du porc charcutier classe E est supérieur de 
1,2% au cours moyen 2012 et de 15% par rapport à la 
moyenne 2008-2012. A l’inverse, le prix moyen de 
l’aliment progresse de 14% par rapport à 2012 et de 
1,1% par rapport à la moyenne 2008-2012. 
  
Compte tenu de la baisse des effectifs en 2013, la pro-
duction française reculerait de 3,1% en 2014, pour 
s’établir à 23,7 millions de porcs. Du fait de la baisse 
de 3% du cheptel de truies et surtout du fort repli des 
truies-mères saillies, la production indigène se replierait 
assez fortement à compter du deuxième trimestre et 
jusqu’à la fin de l’année. 
 

La production porcine française serait encore en ba isse en 2014

Milliers de têtes 2012 2013 2014p
Variation 

2014/2013

1er trimestre 6 377 6 212 6 091 -2,0%
2e trimestre 6 078 5 984 5 801 -3,1%
3e trimestre 6 012 6 029 5 797 -3,8%
4e trimestre 6 284 6 187 5 968 -3,5%
Année 24 750 24 412 23 657 -3,1%
Source : Agreste, production indigène brute et prévisions de janvier à décembre 2014

2011 2012 2013 Evol 2013/2012
Production (1) 2 282 2 232 2 212 -0,9%
Importations (2) 592 610 619 1,5%
Exportations (2) 757 727 727 0,0%
Consommation (3) 2 117 2 115 2 104 -0,5%
Taux d'approvisionnement 107,8 105,5 105,1 -0,4%

(3) Consommation indigène brute

Champ : France,  y compris les DOM

(1) Production indigène brute

(2) Animaux vivants et viande

Le taux d'approvisionnement en viande porcine se re plie encore       Millier de tonnes équivalent carcasse

Sources : Agreste, Douanes                                                                                   taux d'approvisionnement en %
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La situation dans l’Union européenne 

 

Les faits marquants : le cheptel porcin européen s’est réduit de 0,4 % en  2013 

 
 
 

 
Les indicateurs 
 
 

 
 
 

 
 
 

 
 
 

En 2013, le cheptel porcin de l’Union européenne 
s’est replié de 0,4%. Ainsi, le troupeau est passé 
de près de 147 millions de têtes en 2012 à 146 mil-
lions en 2013. 
Le cheptel porcin de l’Allemagne, premier produc-
teur européen, se réduit de 1% et son troupeau de 
truies de 3%. Pour l’Espagne, qui vient en 
deuxième position, le cheptel porcin est en aug-
mentation de 1,6% même si son troupeau de truies 
se rétracte de 1,5%. Parmi les autres principaux 
producteurs de l’Union, seul le Danemark voit son 
cheptel progresser (+ 1%), notamment son trou-
peau de truies (+ 2,4%), confortant ce pays dans 
son rôle d’exportateur de porcelets. La plus forte 
baisse du cheptel concerne la France avec un recul 
de 2,5%. Mais pour ce qui concerne les effectifs de 
truies, ils se réduisent plus fortement en Pologne et 
en Italie. 

En 2013, les abattages de porcins sont quasi-stables 
dans l’Union européenne. Ils augmentent légèrement 
en Allemagne (+ 0,7%) et plus fortement en Italie 
(+ 3,4%). Ils se réduisent dans les autres principaux 
états membres. La plus forte baisse est aux Pays-Bas 
(- 4%). 
 
Selon les prévisions des états membres, la production 
porcine européenne devrait se replier de 1% en 2014, 
dans un environnement marqué par des coûts de pro-
duction élevés.  
Sans surprise, seuls les Pays-Bas et le Danemark affi-
chent des prévisions de production en hausse, en lien 
avec l’augmentation de leurs troupeaux de truies. A 
l’inverse, les plus importantes diminutions de produc-
tion sont prévues en Italie et surtout en Pologne, qui 
ont enregistré en 2013 des fortes réductions de leurs 
cheptels. 
 

Allemagne Espagne Danemark France Pays-Bas Pologne Itali e Union européenne

2013 46 450 41 117 28 972 24 412 23 900 15 600 12 714 251 490
2014 46 274 40 209 29 400 23 657 24 200 14 800 12 299 249 962

évolution -0,4% -2,2% 1,5% -3,1% 1,3% -5,1% -3,3% -1%

Source : Eurostat et Agreste

Des prévisions de production en baisse pour l'Union  européenne                              e n milliers de têtes

en millier en têtes

Allemagne Espagne France Danemark Pologne Pays-Bas Itali e Union européenne 
2012 58 198 41 595 24 123 19 461 19 216 14 318 12 664 247 207
2013 58 625 41 439 23 747 19 107 19 120 13 749 13 099 246 289

évolution 0,7% -0,4% -1,6% -1,8% -0,5% -4,0% 3,4% -0,4%
Source : Eurostat

Des abattages quasi stables dans l'Union européenne

Le cheptel européen se réduit de 0,4% en 2013 en milliers de têtes

Allemagne Espagne France Danemark Pays-Bas Pologne Itali e Union européenne
Total porcins 2012 28 331 25 250 13 778 12 281 12 104 11 132 8 662 146 982

2013 28 046 25 654 13 428 12 402 12 013 10 994 8 561 146 394

Evol 2013/2012 -1,0% 1,6% -2,5% 1,0% -0,8% -1,2% -1,2% -0,4 %

Dont truies 2012 2 118 2 250 1 076 1 229 1 081 1 012 621 12 709
2013 2 054 2 216 1 043 1 258 1 095 955 590 12 484

Evol 2013/2012 -3,0% -1,5% -3,1% 2,4% 1,3% -5,6% -5,0% -1,8 %

Source : Eurostat 
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Sources et définitions 
 
Sources  
 
Effectifs d’animaux 
SSP - Enquêtes Cheptel réalisée chaque année au mois de novembre. 
 
Production 
SSP – Enquête mensuelle auprès des abattoirs de gros animaux  
DGDDI (Douanes) – Commerce extérieur des animaux vivants et des viandes 
 
 
Définitions  
 
Production indigène brute (PIB) 
La production indigène brute est obtenue par calcul à partir des abattages totaux d’animaux augmentés des exporta-
tions et diminués des importations totales d’animaux vivants. Pour obtenir les abattages totaux, les abattages contrô-
lés sont redressés pour tenir compte de l’ensemble des animaux abattus y compris hors abattoirs. 
 

Consommation indigène brute  
Les quantités de viande consommées en France, exprimées en téc, pour une année donnée correspondent aux 
abattages contrôlés auxquels sont ajoutées les importations de viande et retranchées les exportations de viande et, 
le cas échéant, les variations de stocks à l’intervention. 
 
Tonne équivalent carcasse (Téc)  
Il s’agit d’une unité employée pour pouvoir agréger des données en poids concernant des animaux vivants et des 
viandes sous toutes leurs présentations : carcasses, morceaux désossés ou non, viandes séchées, etc. On applique 
au poids brut un coefficient propre à chaque forme du produit 
 
Taux d’auto approvisionnement  
Il est calculé en faisant le rapport entre la Production indigène brute et la Consommation indigène brute. 
 
Prévisions de production de viande 
Pour la France, elles sont réalisées par le SSP, à partir d’un modèle qui utilise les effectifs d’animaux présents dans 
les exploitations à un instant t, les données d’abattages collectées auprès des abattoirs et les données 
d’exportations et d’importations d’animaux et de viande, au niveau intra et extra communautaire.  
Au sein de l’Union européenne, chaque pays transmet à Eurostat ses prévisions de production de viande pour 
l’année à venir. Ces données sont ensuite disponibles sur le site d’Eurostat. Il n’est pas certain que les Etats mem-
bres mettent à jour les données de production de viande de la période passée. 
 
 
Pour en savoir plus 
 
« La production française de porcins progresse en janvier», mars 2014, Agreste Infos rapides Porcins 
 
« Un marché du porc européen conditionné par les exportations », décembre 2012, Agreste Synthèses Animaux de 
boucherie n° 2012/198 
 
 
Toutes les séries conjoncturelles publiées pour le thème de cette Infos Rapides sont présentes dans l’espace 
« Données en ligne » du site Internet de la statistique agricole : 

http://www.agreste.agriculture.gouv.fr 
 
 
 

Cette publication est disponible à parution sur le site Inter net de la statistique agricole  
http://www.agreste.agriculture.gouv.fr (dans la rubrique Conjoncture) 
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